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La section de Roubaix 
de la Fédération nationale des Combattants belges 

a fêté dimanche son seizième anniversaire 

•* wvnnàL o* wouBÂfx eassssss 
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Roubaix 
Anjcejrd'aai, raadi 3 jais : 

Aujourd'hui: saint* OlotUdt; demain. 
saint OpUt. 

•oiaU: Lever. 4 h SI; coucher. 20 h. 
Lune: Nouvelle du 1"; premier quartier 

le t. 
Consultation d* nourrissons du Comité 

Roukalaten de Protection d* reniasse*: ce 
16 ta. à 17 h., local d* la Goutte de Li:t. 

Confirmation: à 9 h 30. Salnt-Jea--
Baptlste: à 11 ta.. Bacré-Cceur. 

DEVANT LE MONUMENT ALX MORTS <Pn.<.uJ. deRx ) 

M. DELOS PORTE LA GERBE. A SA GAUCHE: MM. FAIRON ET T M M J M 

Il y a seize an* qu* s'est fondée à Rou
baix, f r i c * à l'initiativ* d'ancien* com
battant* balga* dévoué* habitant notre 
ville, un* section d* la Fédération natio
nal* et mutuoll* de* Combattant* belge*. 

Cet anniveraalre a été fêté dimanche, 
avec un éclat particulier, au siège du grou
pement. Café de* Orphéonistes. 128. rue 
da la Oare. en présence de* personnalités 
r«présentant dan* 1* département le Gou
vernement d* la nation amie. 

Une réception a été ménagée le matin 
à 11 b. 30. aux Invités de la société en 
I«te. 

Dan* un* salle du siège se trouvaient 
réuni* KM. Moulaert. consul général de 
Belgique à Lille; Thaune. consul général 
de Belgique a Tourcoing: Fairon. pré
sident d'honneur de la aectlon. vice-
préaident de la Chambre de Commerce 
belge d* Lille, préaident de la Fédération 
des Société* belge* du Nord d* la France: 
D* Praetére. administrateur de la F.N.C 
d* Bruxelles; RJéber Sory. adjoint au 
maire de Roubaix: Degandt. préaident d? 
l'Union de* Sociétés de secours mutuels; 
Robyn. président de la Fraternelle des 
Combattant* roubalaiens: R. Gruzlnskl. 
préaident des Médaillés militaires de Rou
baix; Zund. président de* Médaillés colo
niaux français et belge* et les présidents 

de* section* voisines de la Fédération 
nationale des Invalide* et des Combat
tant* belge* et des société* locale* amies. 

M. D. Delos. préaident de 1» «action, 
entouré de* membre* du Conseil d'admi
nistration, souhaita la bienvenue aux 
Invités et les remercia de leur démarche 
et de leur sympathie affectueuse. 

Le dévoué président de la société belge 
fut lui-même l'objet d'une manifestation.! 
de sympathie. Pour le remercier du long 
dévouement qu 11 porte à la société depuis 
sa fondation, M. Jeux, secrétaire général. 
lui remit un buste du roi Albert, 

La société, accompagnée d?s Invités, se 
rendit ensuite au monument aux morts 
pour y déposer une gerbe de fleurs et s'y 
recueillir quelque* Instants. 

A 14 h , un banquet réunit les socié
taire* autour des personnalité* déjà citées. 
A la fln du repas, des discours furent pro
noncé* par MM. Delos. De Praetére. Robyn; 
Catteau. de la F.N I.B ; GruzinsKi. Vande-
kerkove. président de la Ligue antituber
culeuse: Sory. Fairon et Moulaert. Des 
distinctions furent remise* à plusieurs 
membres. 

Le soir, un bal réunit les familles des 
sociétaire* et produisit au siège une 

La journée de clôture du Congrès national 
des victimes civiles de la guerre, à L'Ile 

et la remise de la croix de la Légion d'honneur 
à titre posthume au jeune héros Léon Trulin 

(Voir nos photogravures en i'* page) 

Le Congrès national des Tictlme* c iv i le 
«le la guerre s'est terminé .timancne a 
1*411 • au milieu d'un «rend concours de 
personasJttés civiles, militaires parlemen
taires et administratives qui avalent tenu 
par leur présence à marquer la sympathie 
qu'alla* éprouvent pour les hères tombés 
an avant durement souffert pendant l'oc
cupation allemande. 

Cette Journée de clôture débuta A i h.. 
au théâtre du Rexy. rue de Béthuae, par 
u o t assemblée générale extraordinaire pré-

- sjMée par M. Jean Lévy, préMJent d 'hm-
'^neur de l'Union nationale de* prisonniers 

civils de guerre. Après les souhaits de bien
venue d'uaaa;* adressés par M. Lévy aux 
personnalités présentes. M. Carntiuv 
commissaire général du Congres commenta 
las VAUX élaborés la veille et lut son 
rapport fur les travaux du Congrén. 

A la sertie du Bexy un cortège ce forma 
«t précédé de la fanfare < Bxcelsior • ce 
rendit Jusqu'au monument aux morts qui 
fut fleuri et devant lequel une mlnvt-
da recueillement fut observée par t-nut& 
1-assistance 

UNE ÉMOUVANTE MANIFESTATION 
A LA MÉMOIRE DE LÉON TRULIN 

Les V. C Q auxquelles s'étaient ]o*i.ta 
les membres de 1 Association c es prison
niers politiques et de nombreux anrt?ns 
combattants se rendirent ensuite avenue 
du Peupla Belge en vue de la remise iv<tr 
M le colonel Picot, président des Ou—.-.U:, 
Cassées, des Insignes de chevalier de la 
Lésion d'honneur à titre posThume, - '» 
famille de l'héroïque Jeune belge Léon 
Trulin, luallié à Lille par «es Allcmvi^o, 
à l'âge de 1« ans. 

LA. devant la atatue du héros é-iL'î e 
par les soins des c Amis de Lille », e*. su 
milieu d'un recueillement profond. M. .e 
colonel Picot épingle, sur un coussin de 
a»>le blanche tenu par un parant de Léon 
Trulin. le glorieux Insigne puis il exprima 
son admiration pour l'acte c'néreur et 
profondément patriotique accompli par 'e 
jeun* Beige Apréa avoir défilé devant le 
socle, les congressistes et leurs amis visi
tèrent la Maison des mutiles. 40. rue 
Iséonard-Oanat où un grand nombre dVutrc : » • _ . J S I . UCT» r.-;i;-ur.i, uunosu 
eux apposèrent leur slgnatuie sur Bal f Brodel. Moulaert, et M. le Préfet 

LA SÉANCE DE CLOTURE 
Les congressistes M retrouvèrent peu 

après au Grand Théâtre, pour la séance 
solennelle de clôture. 

En l'absence de M. Louis Marin, ministre 
d'Etat, et de M. Franco:* Bovette. ministre 
belge, qui devaient présider cette séance, ce 
fut M. Oulllon, préfet du Nord, qui reçut 
les congressistes à leur entrée dsns la salle. 
Dès que les personnalités se furent installés 
sur la scène du théâtre, M. Carniaux donna 
lecture des vranixdu Congrès et les remlMs 
M. Oulllon. en lui demandant de les trans
mettre, en les- appuyant, aux autorltsJerf 
compétentes. i 

M. Delval, président général de la Fédé
ration des victimes civiles de la guerre. 
remercia tous ceux qui ont pris en mains 
1s cause des V C G , puis il salua nos amis 
belges en la peraonne de M. Lefrancq. maire 
d'Arh, le général Mustel et toutes les pe* 

Mfr J I R I I I R I présida 
l'asstmbléa. finirait annutllt 

da la Lieue féminine 
d'Action eatbaliqua français! 

La vsste enceinte de l'Hippodrome, 
comme chaque année lors de l'assemblée 
générale de la Ligue féminine d'Action 
catholique française, a servi de cadre à 
l'Imposant spectacle que présentait d i 
manche, à 1S heures, la foule dea ligueuse* 
de tout Roubaix. 

De vive* acclamation* accueillirent l'ar-
rivée de Mgr Jansoone. évéque auxiliaire 
de Lille, qui prend place sur la scène, 
entouré de MM. les chanoine* Leduc, vi
caire général de Cambrai et Bégne, doyen 
de Saint-Martin: M. l'abbé Pierre Lefeb-
vre, le nouvel aumônier, et de* curé* de 
différente* paroisses. 

La présidente de la Ligue. Mm> Valen-
tln. remercie tout d'abord Mgr Jansoone 
d'avoir bien voulu présider la réunion. 
puis elle entreprend une Intéressant* 
étude sur l'activité de la Ligue au cours 
de l'année qui s'est écoulée (actuellement 
8.170 adhérentes) et énuméra tous le* d é 
telle de l'histoire de chaque aectlon. 

M1" Cuveller, vlce-pré«ldente diocésaine, 
parle ensuite au nom de M"1* Deltour.pré-
sldent diocésaine, malade, et M. le cha
noine Leduc prononce un magnifique éloge 
de la famille catholique et en particulier 
de la mère, gardienne du foyer et èduca-
trlce des enfante, « la pierre angulaire et 
l'ame vivante de l'institution familiale ». 
L'émlnent orateur dénonce les causes qui 
sapent la famille, e t insiste sur la nécee-
sité de la restauration de cette dernière. 

Le conférencier exalte la grandeur de la 
tâche ménagère de la mère et s'étend lon
guement sur l'Importance de sa tâche 
éducatrlce et 11 exhorte les ligueuses mères 
de famille à donner le meilleur d'elles-
mêmes pour reconquérir a la famille la 
place d'honneur dana le pays et la société. 

Les applaudissement* que souleva à 
Juste titre cette magistrale conférence une 
fols spalsés. Mgr Jansoone félicita les 
ligueuses du bon travail accompli, et en 
quelques paroles paternelles, les encou
rage a de nouvelles conquêtes. 

Une tombola dotée de quelques billet* 
de Lourdes, tirée entre toute* les ligueuses 
présentes, agrémente la fin de la réunion. 

Nous donnons ci-dessous les noms dea 
heureuse* gagnantes: 

M " Flon, 13. boulevard de Mulhouse 
iqul gagne le billet des dlzalnléres) ; M"> 
Paul Ramser. 72. rue Vauban: M , u Fretin, 
7. rue Collgny: M1" Favère, rue de la Lys, 
et M*" Girard, 73, rue Alfred-de-Musset. 

Alor» qu'alla arrivait pria de la place 
Nadaud. «il* rut isuvsrsa* par une auto 
qui la suivait et qui 1* « «erra » de trop 
pré* an la doublant. 

M". Dujardln perdit l'équilibre et tomba 
aur le sol où alla a* blessa — peu sérieu
sement — à la cbeviil* et an genou. 

Quant à l'automobiliste. 11 continua «a 
routa sans ** préoccuper d* l'accident qu'il 
variait de causer 

— Feu apréa. vers 1» h. 1S. face au 
n' 116 du marne boulevard, deux cyclistes 
MM. Casimir Wlart. 203. Orande-Rue. et 
Céleetln Heulln. 43 .ru* du Fort, «ont an
tre* en collision. 

L* choc fut i s s » brutal et le* deux 
cycliate* furent violemment Jeté* par 
terre. M. Wlart se releva aana mal mala 
par contre, M. Heulln se blaaaa assez sé
rieusement à la figure et aux main*. Il dut 
recevoir le* soins de M. le docteur Delells 

Apréa avoir été pans*, le blessé a pu 
regagner «on domicile. 

La police a ouvert une enquête *ur ce* 
deux accident*. 

Une «Dette, m i n a i t par la voiture 
d'an Mrcaaad de glace, 

Dimanche, ver* 20 h. 15, un accident 
•'cet produit rue Meyertrer Une p.-ute 
fille, Marie Vlaene. âgée de 11 ana. domi
cilié* 10, rue Meyerbeer, qui jouait devant 
l'habitation de ses parents, fut renversée 
par une voiture a cheval conduite par 
M. Honoré Fock, au service de M. Cape-
laere. glacier, 10, rue d'Iéna. 

La fillette fut assez sérieusement con
tusionnée dans sa chute, et elle dut rece
voir lea soins de M. le docteur Delells. 
qui a réarevé «on diagnostic, bien que 
l'état de la victime ne semble paa alar
mant. 

M. Jean, commissaire de police de per
manence, enquête sur cet accident et re
cherche lea responsabilités. 

POUR SE FAIRE ARRÊTER. 
UN HOMME BRISE., b* FENETRES 

DU COMMISSARIAT CENTRAL ! 
Au cours de la nuit de samedi a diman

che, laa agents de servie* au commissariat 
central virent arriver un Jeune homme 
qui leur demanda fort poliment de bien 
vouloir l'admettre au violon 1 

Un instant Interloqué par une demande 
aussi saugrenue, le brigadier Boulet lui 
répondit que l'on ne pouvait arrêter les 
gens qui n'avaient rien à se reprocher et, 
fort paternellement, 11 lui conseilla de ren
trer chez lut et de «a coucher. 

Mala l'autre Insista de plus belle Alors 
le brigadier, quelque peu embarrassé, prit 
a part le candidat à r« hôtel des haricot*» 
et esaaya de le < confesser ». A toutes les 
questions, le Jeune homme se contenta de 
répondre qu'il «'agissait 1* d'un* affaire 
personnelle ne regardant que lui .... 

Dans ce* condition*, l'Individu. Camille 
Galand, âgé de 28 ana. domicilié 71, boule
vard de Belfort, originaire de Moncherné 
i Ardennesi. fut prié d'aller ae faire héber
ger ailleurs. Toutefois, avant de partir, 
fort dépité, Galand demanda le* condi
tion* indispensables — si l'on ose dire — 
pour se faire arrêter! 

< 81 Je brisais une vitrine, par exemple, 
est-ce qu'on m'accepterait ? » 

On lui répondit qu'il y aurait là un délit 
et que, par conaéquent, il tomberait sou* 
le coup de la loi. 

Alors, d'un air dégagé, le visage radieux, 
Galand saisit un escabeau et, avec un 
large sourire. 11 le lança de toutes ses for
ces contre une fenêtre dont le* carreaux 
volèrent en éclats. Fuis, fort civilement. 11 
tendit se* poignets aux agents pour qu'on 
lui mette les menottes! 

Cette fols 11 fallut bien l'enfermer au 
violon où 11 entra tout rayonnant de Joie... 

Il aura tout loisir de se divertir en pri
son car M. Jean, commissaire de police de 
permanence, l'a inculpé de déprédation à 
un édifice public. 

Un* au'o, enlevée à sa propriétaire 
rae de l'Epeule, 

est ratroeiTée abandonnée à Halluin 
Au cour* de 1* soirée de samedi, ven 

1S environ, une auto appartenant 
Pierre Jacob, domiciliée 660. rut 

23 
à M -
de Lannoy. a été enlevée par un Inconnu 

1 alors qu'elle stationnait rue de l'Xpeule. 
1 Plusieurs personnes virent cet individu 
partir dans la voiture. Naturellement, on 
ne pouvait deviner qu'il s'agissait d un 
vol d'auto et nul ne songea à intervenir. 

Le voleur de voiture, un Jeun* homme 
babillé en gris, s'approcha de l'auto sur 
laquelle 11 avait Jeté son dévolu, ouvrit 
tranquillement un» portière avec une clef 
— un pasae-partout sans doute — et 
•'éloigna sans avoir attiré le* soupçons de 
qui que ce fût. Il vira rue du Grand-
Chemin et disparut dans la nuit. 

Peu après. M"'* Jacob constatait le vol 
dont elle venait d'être victime, mal* le 
voleur était loin. 

Une plainte a été déposée et l'on recher
che activement l'indiwdu en gris. L'auto 
volée porte le numéro d'Immatriculation 
4781 M-D. Son signalement a été lancé 
dans toutes les directions. 

Le ravisseur ne se servit pas longtemps 
de la voiture c empruntée >. car dans la 
soirée de dimanche, on apprit que l'auto 
de M"1* Jacob avait été retrouvée aban
donnée dans un fossé à Halluin. 

A Toura)iiig,les Anciens des Années d'ocapsi 
fêtent le dixième anniversaire de leur groapoMflt 

Deux autos entrent en collision 
boulevard de Lyon 

Dimanche, vers 17 h. 48. un léger acci
dent s'est produit à l'angle de la rue 
Montgolfler et du boulevard de Lyon. A 
cet endroit, une auto, pilotée par M. 
Maurice Maes, kgé de 34 ans, peintre, 20. 
rue d'Austerlltz, fut accrochée par une 
autre auto qui voulait la doubler. 

Le conducteur de cette deuxième voi
ture s'arrêta, tendit a M. Maes une carte 
de visite au nom de M. Paul Soyez, puis 
11 repartit sans plus attendre. 

M. Maes a déposé une plainte contre 
cet automobiliste dont on a pu relever 
le numéro de la voiture: 6418 M-B 8. 

Au premier rang: LA COMMISSION ET M. LE COMMANDANT LENCLET, «EWÉSENTANT 

LE ÛLNLRAL MUSSLL. (Ph. du J. d* Bx.) 

Placée sous le signe de la religion et de | leur présence, témoignèrent dea l ien 
la patrie, cette Journée du dixième anni
versaire des Anciens des Armées d'occupa
tion, rencontra un beau succès. 

Aux hommes. Jeune* encore, qui, après 
leurs aînés, ont continué S garder la fron
tière du Rhin : à ceux qui. dans les théâ
tres d'opérations extérieures, avalent con
quis des droits à la reconnaissance natio
nale, s'étalent Joints les c snclens » de 
la grande tourmente, ceux qui durant I 
quatre ans. ont vécu dans la boue des ' 
tranchées, pour que leurs fils trouvent 
encore une patrie en naissant. 

L'église Saint-Christophe était pleine 
lorsque commença la mease pur laquelle 
débutait cette Journée. Dans le chœur 
m Uni pris place. M. le commandant Lcn-
glet. officier de l'état-major de la premiè
re région, représentant le général Musset; 
MM. P. Tiberghien. président de l'U. N. C : 
P. Rammacrt, président du Cercle des 
sous-offlclers : J. Leureni, président des 
A. A. O., entourés des membres du Comité 
et des sociétaires. 

" l'Evangile. M. l'abbé Zoete, ancien 

étroit* de solidarité existante 
deux pays. 

Le banquet était servi à 14 h., e n la 
salle Moderne, rue d'Anvers. Autour «V* 
M. P. Tiberghien. président da la Fédéra-
tloo, avalent pris place MM. Jules Lait-
rrnt : le commandant Lenglet : Caplctte, 
vice-président de l'U. N. C. ; Jean Tlber-
ghlen-Salmon. vice-président daa A. A. O.; 
Jules Soyez, conseiller municipal et secré
taire général du groupement ; des psraon-
milites de groupements étrangers et les 
chefs des sections des cantons d* 
Tourcoing. 

.»u dessert, M. Jules Leurent rappela i«s 
débuts dea A.A.O. Apres avoir été disper
ses eux quatre coins de l'Europe, durant 
leur service militaire, ces homme* s'étaient 
unis comme eux T . O . S . pour nlisssrr 
l'égoisme de leurs rangs. Le présidant 
remercia les personnalités présentas *t 
salua en is personne de son représentant 
M. le général Mussel. commandant la !»• 
région, et le général Wcygand. préaident 
d'honneur, envers qui fut votée un* 

LA SEMAINE COMMERCIALE 
DU CENTRE 

C'est ce soir de 18 h. à 20 heures quv 
les gagnante des primes de la Semaine 
commerciale du Centre peuvent retirer 
leur lot à l'Hôtel du Centre, 21, Grand'-
Place. 

La liste des numéros sortis a été publiée 
dans notre numéro de mercredi dernier et 
elle est affichée au siège de l'Union et à 
divers étalages. Les gagnants s'empresse
ront de retirer qui son poste de T.S.F., 
qui son service de table, qui l'un dea 
nombreux bons d'achats, objets de la gé
nérosité des commerçants du Centre. 

à rUnipii. ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

sonnantes présentes 
M. Lerigrsnd flt remarquer que les reven

dications dVs V.C.G. étaient strictement 
d'ordre moral et qu'il espérait que l._ , 
\oirs publics allaient pouvoir enfin accorder 
ce que ces protégés réclament depuis sa 
Irnfrtempf: 

M. le Préfet, qui a parcouru les vas**, 
cencéda que ceux-ci ne comportaient pas de 
réclamations exagérées et déclara qu'il 
transmettrait en haut lieu en IPS accom
pagnant d'une note favorable. « On ne peut 
pas. conclut-.1. ne pas vous accorder ce que 
vous demandez, parce que comme des sol
dats, vous avez vous aussi souffert pour la 
grandeur de la patrie. 

A l'Issue de cette séance, chacun se rendit 
au « Café de l'Elysée » pour les vins d'hJn-
neiir. M. le colonel Picot y prononça quel
ques moi»} auxquels répondit M. Delval. qui 
lui présenta les femmes du Nord décorées 
de la croix de guerre. 

LE BANQUET 
Le banquet eut lieu à 13 h. 30. h l'Hôtel 

Maréchal, rue Soirérlno, et était présidé 
par M. le Préfet. 

Livre d'or. Apres quoi lis punirent 
la Citadelle ou un pieux pèlerinage 

Au dessert des discours furent prononce? 
par MM Delval. Thellier de Ponehevllle 
Van Halteren, M* Kah. M* J. Lévy. le co'.o-

1 Picot, des Rot cura. Gullbaut. Lengrand 
qui. comme 

LA KERMESSE DE L'ORPHELINAT 
DE LA RUE PELLART 

Il y eut grande afOuenoe dimanche 
aprés-midl dans les locaux restaurés de la 
Maison des Sœurs de la Charité, 117, rue 
Pellaxt. La kermesse orgsnlsée par les 
Sœurs et leurs pupille* au profit de 
l'orphelinat était un modèle dé ce* foire* 
aux plaisirs, assurées presque toujours 
d'un grand succès. 

Car si elles ne possèdent pss de manèges 
d'autos ou montagnes russes, les foires 
aux plaisirs offrent des attractions plus 
pittoresques de par leur simplicité même. 
Il y avait chez les Soeurs un laplnodrome. 
des pèches... surprenantes, un msnêge 
même et par dessus tout une animation 
qui doublait le plaisir. 

A 16 heures, les petites orphelines offri
rent aux assistants le spectacle charmant 
d'un ballet réglé avec un soin étonnant 
et qui fut ravissant. La foule put aussi 
se divertir aux séances récréatives et au... 
cinéma. On ne peut faire aux Sœurs de 

Charité le reproche d'être en retard 
sur leur époque. 

Aujourd'hui, la kermesse se continuera. 
16 h., les attractions recommenceront. 
A 17 h.: Ballet. — A 18 h. 30: Séance de 

cinéma. En y assistant, on fera œuvre de 
charité et on se divertira. 

Un cabaret reçoit la visite 
«le cambrioleurs 

Un cabaret, tenu par M. Joseph Rozy-
ckl, 37 ans. ru* de l'Ommelet. 133, * reçu 
au cour* d* la nuit d* samedi à diman
che, la visite de cambrioleurs. Ceux-c 
fracturèrent la port*, sans trop de dlffi 
culte* semble-t-i l . et , un* fols dan* la 
place, lia s'attaquèrent au tlrolr-calase. 
Malheureusement pour eux. 11 était vide... 

Ne voulant pas rentrer bredouilles, les 
noctambule* défoncèrent alors un appa
reil distributeur de friandises. Bien leur 
en prit car l'appareil contenait une somme 
de 105 francs. 

Estimant sans douta leur butin appré
ciable, le ou les cambrioleurs s'en furent 
«an* pousser plus lofn 'leurs Investiga
tions, et sans avoir attiré l'attention de 
qui que ce fût. 

Le cabaretler, M. Rozyckl, • déposé une 
plainte et la Sûreté recherche activement 
le ou les auteurs ds c* cambriolage. 

HOTCHKISS 
RICHARD et C 

AGENTS 
REGIONAUX : 

1-3. rue de l'Orphéon 
128, rue Nationale — LILLE 

officier de tirailleurs, et directeur des j adresse de reconnaissance 
œuvres diocésaines, évoqua les leçons à 1 Le président remercia enfin lea membres 
tirer de l'héroïsme de ces braves qui sont de la Commission et en particulier M. J. 
morts au cours des opérations en théâtre ! Soyez, qui fut l'objet d'une manifestation 
extérieur; ils ont suivi l'exemple de leurs I snor.tan*^: i*stiiM ••• *••• » » • - " - • - -"*• 

Pour ceux 
forment, dit-il, l'image 

ie c Journal de Roubaix » pour le concours 
que ce dernier apporte a la bonne marche 
de la société. 

En quelques mots, M. Pierre Tiberghien 
répondit qu'il était doux pour le* ancien* 
combattants, qui peu a peu dispars laa* nt, 
accablés par le poids des ans. de se sentir 
aimés, aidés, compris par daa homme* 
Jeunes, entre les mains desquels Ils pour
ront passer le flambeau du patriotisme. 

— ™- m - 1 Cette réunion se termina dans une 
battants belges qui. une fols de plus, psr atmosphère de gaieté et de réjouissance. 

qui restent, 
vivante du devoir. 

Après la cérémonie religieuse, les grou
pements se fondirent en un cortège qui 
sa diriges ver3 la place de la Victoire, où 
une gerbe de fleurs fut déposée au monu
ment aux morts. De retour au siège, M. 
Jules Leurent remercia tous ceux qui ont 
apporté leur concours a cette manlfes-
. . . . — e t e n particulier, les anciens com 

I le* précédents orateurs, glorifia la conduit 
des V.C.O. et des prisonniers politique* 
rendit un hommage émouvant à la mémoire 
de Léon Trulin et des fusillés UlloI: 

Un homme tue son beau-frère 
et blesse grièvement 

son beau-père 
à Boussu (Belgique) 

Depuis trois ans, Jean Polncignon, âgé 
de 29 ans. habitait avec sa femme et ses 
deux enfants. Agés de 8 et de 7 ans, chez 
aas beaux-parents, les époux Doifon. 
dont le mari, Albert, âgé de 95 ans. est 
garçon brasseur. 

Polncignon avait pris des habitude*, 
d'Intempérance, et. depuis pluiaeurs 
Jours. 11 rentrait tard chez lui. 

Samedi soir, vers 9 heures et demie, 
sa femme, accompagnée de ses deux en
fanta, se mit à sa recherche et l'Invita 
à rentrer, mais Polncignon ne voulut 
consentir à retourner chez lui qu'après 
avoir pns un dernier verre au café Es-
teéveriart. situé rue Neuve, 104, à peu 
de distance de la Orand'Place et contl-
gli au cinéma Palace. 

M " Polncignon accompagna son mari 
avec ses enfanta, mala il étalent à peine 
dans le café Estlévenart que M. Albert 
Doison y arriva à son tour et lit à son 
gendre de vifs reproches au sujet de sa 
conduite. 

Une empoignade se produisit entre les 
deux hommes sst Polncignon lança a son 
baau-pére un coup de poing qui lui bri
sa deux dents. 

Daa consommateurs Intervinrent pour 
séparer les deux hommes et Polncignon 
rentra chez lui. rue du Progrès, 8. où 11 
s'antu} d'un revorver et d'un long cou-
toMde ' 

9*1 encore prendre un 
un café, pute il alla trouver 

l'agaatt ta* poUce Treutens. quli pria de 
l'aeionapagner pour aller demander des 
explications k son beau-père. 
' n t * du oafé ssaUévasamit a resMontra 

te*. Albart Doison «Me ta fiate et ses pe

tits enfants, ainsi que son fils Victor, 
âge àî 24 ans. 

Quand Victor Doison aperçut son 
beau-frère, 11 s'élança sur lui, mais P o i n -
cignon sortit son couteau de sa poche. 

L'agent de police voulut le désarmer. 
mais avant qu'il ait réussi k lui arracher 
1 arme des mains . Polncignon tombait et 
se faisait à la cuisse gauche, une pro
fonde blessure de dix cent imètres de 
longueur sur une profondeur de quatre 
centimètres. 

S'étant relevé, il s'arma ds son revol
ver et flt feu dans la direction de son 
beau-père et de son beau-frère. 

Atteint d'une balle dans la bouche, 
Victor Doison s s sauva chez un voisin, 
M. Octave Leroy, où il s'écroula e n arri
vant pour ne plus se relever. 

De son côté. M. Albert Doison avait 
été atteint de deux balles dans le ventre 
et il alla s'affaisser dans le hall du c i 
néma voisin. 

Il a été transporté à la clinique de 
Warquignies. où son état a été jugé très 
grave mais non désespéré. 

Le meurtrier avait réussi à prendre la 
fuite et après avoir marché pendant 
plus d'une heure, 11 alla se réfugier chez 
ses parents, à Ti)ulin, où il a été arrêté 
dimanche matin . 

Au cours du premier Interrogatoire 
qu'il a subi, il a déclaré regretter son 
crime et ne pas se rappeler les circons
tances dans lesquelles le drame s é s t 
déroulé. 

A LA SOCIÉTÉ 
DES ANCIENS COLONIAUX 

FRANÇAIS ET BELGES 
La réunion des A.C.F.B.. qui a eu lieu 

dimanche, a 11 h.. Café V. Beeueamps, 
place Sainte-Elisabeth, était présidée par 
M. H. Vandaelé. vice-président d'honneur, 
entouré de MM. A. Zund, président actif; 
Delouze. Leblanc, vlce-présldenta; Beau-
camps, secrétaire; Michel, trésorier. 

Le procès-verbal de l'assemblée précé
dente est adopté a l'unanimité. 

M. Vandaelé donne lecture d'un* lettre 
de l'Union Nationale de* Ancien* Combat
tants Coloniaux, demandant l'adhésion du 
groupement. 

Le onzième Congrès national de la Fédé
ration des Anciens Coloniaux aura Heu 
a Lyon, les 30. 21. 23 et 33 Juin. M. Van
daelé fera une causerie sur le l ieutenant-
colonel Montell. a la prochain* assemblée 
trimestrielle. La réunion se clôture par 
une tombola. 

U n e rixe à épisodes 
rue des Longues-Haies 

Au cours de la nuit de samedi a diman
che le poste central de police était alerté 
pour une rixe survenue ru* des Longues-
Haie*. De* agent* cyclistes s'y rendirent 
aussitôt mais n'y trouvèrent plus qu'un 
seul combattant, d'ailleurs en piteux état, 
Jean Campagne, 43, rue de Leuze. qui fut 
emmené au poète où on le aolgna. Il por
tait notamment une forte contusion a 
l'œil droit, résultat d'un « coup de poing 
américain >. Une fols pansé, 11 refusa de 
porter plainte et voulut retourner chez 
lui. 

On 1* laissa partir... 
Un* demi-heure plu* tard, 1* poète était 

de nouveau alerté pour une autre rixe, 
rue dea Longues-Haies. Le* agenta l'y ren
dirent immédiatement.. . e t y trouvèrent 
leur « client • d* tout à l'heure. Jean 
Campagne, qui ae « colletait consciencieu
sement avec trois ou quatre Individus qui 
prirent la fuit* en voyant apparaître les 
agents. 

Cette fol*. Jean Campagne, qui avait 
voulu < régler » son affaire lui-même, a été 
arrêté et conduit au violon où 11 fut bien 
forcé de passer la nuit «ans autre inci
dent. 

CROIX 
L'ASSEMBLEE DE L'UNION 

MUTUELLE CR0ISIENNE 
L'assemblée de l'Union Mutuelle Crol-

slenne se tiendra le samedi 9 Juin. 
A 19 h. 45, chez M. Henri Cocheteux, 

rue d'Htm, ouverture du bureau pour la 
perception des cotisations, le contrôle des 
cartes. l'Inscription pour le* Jeux et le 
Jeu 4 e trou-madame Ensuit* chaque 
équipe de dix Joueurs se rendra chez M 
Olive, rue Verte, pour le Jeu de dés, le 
rebattage et la distribution des prix. La 
fête de famille de l'Union aura lieu 
samedi 15 Juillet, dans les Jardins du 
Bon Fraisier, a l'Allumette. 

des comptoirs d'attractions; k 17 heures , . double but de cette fête: répondra aux 
grand concert par un groupe de muai-1 directives sociales da l'Eglise et établir 
ciens: a 21 h. 30. concert et soirée de des amitiés entre le* différentes «ectlop». 
music-hall . Au buffet: concours d'artistes! Au cours du vin d'honneur qui suivit , 

l'orchestre de la Maison Interpréta cuvera 
morceaux, puis la fête se déroula au cours 
de l'après-midi pour se terminer à 31 h. 
par le tirage d'une magnifique tombola. 

LYS 
LA FÊTE CHRÉTIENNE 

DU TRAVAIL 
La fête chrétienne du Travail a 

renommés: pitlsserle de premier choix. 
Durant toute l'aprés-midi, bataille de 
confettis. 

Lundi 1 " Juillet: A 18 h., réouverture 
des comptoirs; bataille de confettis. Au 
buffet: music-hall. 

La réunion de l'Amicale 
des Anciens Elèves de Saint-Martin 
Nous rappelons que la réunion de l'Ami

cale dé* Ancien* Elèves de Saint-Martin 
aura Heu ce lundi 3 Juin, au Cercle Saint-
Martin. 19. rue Eugéne-Gulllaume. 

La réunion s'ouvrira à 19 h. 45. en rai
son des Jeux. Pendant la durée des con
cours, la salle du Cercle sera ouverte et 
les Jeux mis a la disposition des amateurs. 

| JEAN CLERJAUD i 
MONTAZEAU (Dordogne) I 

\ Vin Blanc sec 12" : 2 fr. la litre rendu j 
domicile i 

Vin Blanc liquoreux : 3 fr. 1* litre | 
rendu domicile J 

Vin Bouge su. érleur : 10* 1 fr. 70 f 
rendu domicile | 

PAIEMENT COMPTANT 1 

Deux vieillard* assassinés 
près d'Oran 

Oran. 2 juin. — Près de Tregel. dans le 
département d'Oran. on a découvert 
dans une ferme Isolée les corps de deux 
vieillards, âgés respectivement de 70 et 
65 ans, les époux Jules Cayuela, fer
miers. Les corps étalent mutilés. Le vol 
semble être le mobile du crime. Le Par
quet «est transporté sur les lieux «t lea 
assassins sont activement recherché». 

Un de nos concitoyens lauréat 
des %o*atj de France 

Nous avons appris avec plaisir qu* les 
Rosatl de France, pour leur récent con
cours, ont couronné d'un second pria 
l'envol d'un d* nos concitoyens, M. Max 
Bauchard, qui habite 396, ru* d* Lannoy. 
C'est une dissertation en prose sur la 
crise à Roubaix, plttoresquement écrite, 
qui a valu à M. Bauchard cette distinc
tion. 

Nos félicitations. 

Qui casse les verrei les p a y e 
Au cours de la nuit d* samedi à diman

che, de* gens qui passaient ru* de Lannoy. 
eurent l'attention attirée par un étranger 
qui, 1* bras en sang, déambulait dans la 
rue, semblant chercher du secours. 

Le blessé. Pierre Mlchoff. âgé de 38 ans. 
domicilié 3, rue Sainte-Elisabeth, sujet 
russe, fut emmené au commissariat cen
tral de police, où M. 1* docteur Beaugrand. 
mandé aussitôt, vint Je visiter. Le prati
cien releva sur le Ruas* de* plaies pro-

) fondes a l'avant-bras droit et a la main 
droite. Apre* avoir et* pansé, le blesse 
a été admis à l'hôpital « La Fraternité ». 

Bien entendu, la police voulut «avoir 
dans quelle* conditions le Rusas avait été 
blessé. On enqu*t»»*t l'oa sut peu après 
que le b leue étant rentré chez lui ivre, 
avait au cour* d'un* crise, provoquée 
sans douta par l'alcool, brisé a coup* de 
poing lea carreaux d* vitres de son loge
ment. Ce faisant, 1* Russe s'était blessé 
sérieusement, puis H était parti sans vou
loir se laisser soigner. 

SEULE ET MALADE 
Dimanche, vers 9 h, 30, M. Jemn, commii-

«alre de permanence, était alerté par de» 
habitants d9 la cour Defand, rue 8alnre-
Ellaabeth. Ceux-ci. étonnnéa de n'avoir pas 
vu depuis plusieurs jours une de leur» voi
sina», aima Marie Damallncourt, fcfée de 76 
an», confièrent leur» craintes au magistrat. 
d'autant pl"s qu'Us savaient àCms Dama
llncourt gravement malade. 

Le magistrat se rendit cour Defand et. 
avec l'aide d'un serrurier. 11 parvint à 
entrer dans l'habitation de l ime Damalln
court- <~>;i»>-ci frisait sur son Ht. mourante. 
•t sans aucun soin 1 

On manda aussitôt M. le docteur Beau-
grand qui lui prodigua se» soins; puis .a 
aeptuagénalra fut .admise à 1 hôpital e La 
Fraternité s. 

W A S Q U E H AL
LA FÊTE DE L'ENFANCE 

A LA SALLE DES FÊTES 
DU CAPREAU 

La magnifique salle des fêtes du Ca-
preau, à Wasquehal, a été le théâtre au 
cours de l'après-midi de samedi, d'une 
charmante fête consacrée a l'enfance et 
qui s'est déroulée sous la présidence 
d'honneur de M. Henri Détallleur. maire 
de la ville, entouré de MM. Leveugle et 
Marqullly adjoints, et d'une délégation 
du Conseil municipal. 

Hjm. vielledent, inspectrice des écoles 
maternelles ainsi que M 1 " Oouay, délé
guée cantonale, avalent tenu a assister à 
cette fête qui fut psrfaltement organisée n e u r d e ' Harmonie municipale, de cha-
par les directrices du Centre et du Ca- leureux vivats furent chantés en l'hon-
p r e a u neur de la société Jubilaire. 

Au cours de cette matinée qui com- A 1 4 h " u n banquet officiel réunit les 
menca a 15 h. 30. des chanta et des danses musiciens de Wattrtlos et les nombreux 
furent délicieusement exécutés par les délégués l e s autres sociétés qui svalent 
tout-petits enfants des écoles maternelles t e n u * participer a cet heureux annlver-
des deux agglomérations et ce pour la ; , a l_ r e 

WATTRELOS 
Le 75"' anniversaire 

de l'harmonie 
« Les Enfants de la Lyre » 
La seconde Journée des fêtes organisées 

par l'harmonie c Lea Enfants de la Lyre » 
à l'occasion de son 75' anniversaire a 
obtenu hier dimanche le plus vif succès. 

Après la réunion au siège, les musiciens 
se rendirent a 10 h. au Monument aux 
morts de la guerre au pied duquel M. Bru-
nln, président de la société, déposa une 
gerbe de fleurs. M. Vincent Leclercq. vice-
président, en quelques mots vibrants 
salua la mémoire des disparus. 

Pour manifester sa sympathie a la so
ciété Jubilaire. l'Harmonie municipale de 
Wattrelos donna a midi, sur la Orand'
Place. une excellente audition dirigée par 
M. Mager. 

M. Duhamel, chef des « Enfanta de la 
Lyre >, accompagné de MM. Brunln et 
Blaln. vice-présidents, t int a remercier 
lui-même les musiciens et leurs diri
geants; puis M. Manaut, président de la 
Fédération des sociétés du Nord et du 
Pas-de-Calais décora M. Haustraete de 
l'étoile fédérale pour cinquante ans de 
présence. 

Au cours d'une réception organisée au 
siège des « Enfants de la Lyre > en l'hon-

oélebrée dimanche. un éclat parti
culier, a la chapelle Salnte-Theréa* et à 
l'église Saint-Luc. 

A la chapelle Sainte-Thérèse, au cour* 
de la messe de 9 h., la Chorale a inter
prété avec ensemble plusieurs chanta reli
gieux, accompagné* par M. Lamarque. Le 
sermon de circonstance a été prononcé 
par le R. P. Plat. A l'Issue de la m—», 
la J.O.C.. la J.O.C.P., les Syndicat* libre* 
se sont rendus au Foyer, rue Jules-
Guesde, où un vin d'honneur a été servi. 

• l'église Saint-Luc. a la mess* d* 
h. 30. où se trouvait une nombreuse 

assistance, la Chorale a exécuté des chanta 
religieux avec un ensemble remarquable. 
M. Leclercq tenait l'orgue. 

LES A N N O N C E S pour le « Journal d* 
Roubaix » peuvent être remises chea M, 
Danaels, 24, rue d* Lannoy. 

grande Joie des nombreux parenté qui se 
trouvaient dans la salle. 

M. Henri Détallleur, maire, prit la pa
role à la fin de cette fête afin de saluer 
M"" Vielledent et M"< Doua y et féliciter 
chaleureusement, comme 11 convenait, les 
dévouées organisatrices de cette magni
fique fête enfantine. 

DEUX ACCIDENTS 
BOULEVARD DE STRASBOURG 

Dans la soirée d* samedi, vers 19 h., une 
Jeune cycliste. M"' Germaine Dujardln, 
14 ana. domicilié*. 71, rue pasteur, a Hem, 
roulait boulevard de Strasbourg. 

Chien «t chat 
Dimanche, vers 1 h. 30 du matin, le 

chien de M. Oaston Engels, garagiste. 
Orand'Place, qui folâtrait dans 1s rue du 
Maréchal-Poch, fit une chasse éperdue a 
un chat qui avait eu la fâcheuse Inspi
ration d* p**»er par là. L'un suivant 
l'autre, le* deux ennemis héréditaire* 
arrivèrent à hauteur du Café Belle-Vue 
Là. pour échapper aux crocs d* Médor 
1* chat sauta sur l'un de* paravent* qui 
abritant la terrasse d* l'établissement Le 
chien voulut en faire autant. Mala, moins 
lastc, 11 manqua «on but et alla donner 
un formidable coup d* têt* dan* la glace 
du paravent I 

Naturellement, la glace vola en éclat*. 
qui motiva l'intervention d* la police. 

tout* proche L* chien briseur de glace 
ne fut pas mis au violon, mala son maî
tre sera rendu responsable d* cette dété
rioration. 

LA COMMUNION SOLENNELLE 
AU CAPREAU 

La touchante cérémonie de la communion 
solennelle aura lieu en la paroisse Saint-
Clément du Capreau. dimanche prochain. 
9 Juin (Pète de la Pentecôte). 

Soixante-six enfants (trente-quatre fine* 
et trente deux garçons i y prendront part. 
Une retraite préparatoire leur sera préchée 
dans le cours de la présente semaine. 

Les communiants assisteront le dimanche 
de la Pentecôte à la messe de communion à 
7 h-, à la giand'messe solennelle de 10 h 
ainsi qu'aux vêpres de 16 h. * 

La cérémonie de confirmation qui aura 
lieu demain mardi 4 juin, è 11 b-, en 
l'église Saint-Nlcolss. à Wasquehal, sera 
piéaldée per Mgr Jansoone, évéque auxi
liaire de Lille. 

la table d'honneur présidée par M. 
Manaut. on pouvait reconnaître MM. Louis 
et Jules Thiers. présidents d'honneur; A. 
Vrlet. président d'bonneur de la Commis
sion civile; Masure, président; J. Leclercq 
et Destaqut, vice-présidents; A. Brulln. 
président de la musique; Duhamel, direc
teur; Brlet, Masquelier. Wallyn. commis
saires; Cuénot. oommlasttlre de police. 

Au dessert prirent successivement la pa
role: MM. Vincent Leclercq, L, Thiers, A. 
Brlet. J. Leclercq qui décrivirent l'origine 
et l'essor de la société; Hennebelle et V. 
Oottlgnie, qui, au nom de l'Harmonie mu
nicipale et des autres sociétés présentes 
félicitèrent les vaillants musiciens de < La 
Lyre ». 

M. Duhamel termina par un spirituel 
éloge de la musique vraie opposée aux m u 
siques mécaniques. 

Une fête de famille menée par i'orches-
tre-Jazz de Wattrelos clôtura cet heureux 
anniversaire-

LEERS 

LA FETE CHRETIENNE 
DU TRAVAIL 

Les membres des organisations sociales: 
Syndicats libres. Caisse des Assurances 
sociales. Jeunesse ouvrière i lu iHssii>*. 
Cercle* d'études, artisans, ont parttctpé 
dimanche a la célébration de IS fête chré
t ienne du travail. 

Ils ont assisté nombreux a la grand'-
mesae de 10 h. célébrée en l'église parce* 
siale et au cours de laquelle M. l'abbé 
Boussemart, professeur a l'Ecole Indus
trielle et commercial* d* Tourcoing, a 
montré le rôle d* l'Eglise dana laa misai 
uons sociales, en rappelant les doctrine* 
exposées dans les encyclique* nnntlUfl**. 

A 1 Issue de la cérémonie, un vin d'hon
neur a été servi au Foyer populaire, 2, 
place Carnot. puis a 10 b . une fête ré
créative, organisée dans la «aile du Foyer. 
a réuni le* adhérent* et leur* famille*. 

Un nainevêiu démeat 
Dimanche van 10 a., de* aassat* d* palis* 

appréhendèrent un Iras* bocaux. Lucien 
Mae*, n ana domicilié tT. Chemin Mrtorsn. 
a Tourner*, qui se livrait, ru* de Lannoy, 
a des extravagances. 

La malheureux fut conduit au commissa
riat central, ou M. M docteur FlagiMt vint 
1* visiter et constata qu* 1* Jeun* homme 
«tait »tt*int d* perturbation maatal*. 

Luciea Mae* a été eoadult «nsulu a la 
oQnlque d1*qu*rm*«. 

L'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 
DE L'AMICALE DU CAPREAU 

L'Amicale lslque du Capreau a tenu, di
manche, à 10 h . en la salle des fêtes du 
Capreau, rus de Roubaix, son assemblée 
générale. 

En ouvrant la reunion, le président s 
rendu hommage au président. M. Auguste 
Lehec, décédé récemment et ensuite plu
sieurs question» d'ordre intérieur furent 
mises à l'étude, notamment en ce qui cou-
cerne les sorties du groupement au cours 
de l'année. 

LA FOIRE AUX PLAISIRS 
DE LA PAROISSE SAINT-NICOLAS 

Depuis quelque temps déjà les membres 
des enivra* d* la paroisse Saint-Nicolas 
travaillant avec ardeur a la préparation 
d* la grand* foire aux plan 1rs qui aur» 
lieu le dimanche S0 Juin et qui promet 
d'obtenir un succès fans précédent. Noua 
somme* en mesure de publier les grandes 
ligne* du programme de cette Journée, 
qui doit attirer un public nombreux. 

Journée du dimanche: A 11 h. 30. grand 
ooneert-apérltlf: a 18 heures, ouverture 

LA FÊTE CHRÉTIENNE 
DU TRAVAIL 

Le* organisations sociales chrétienne* _ . _ . . 
d* Wattrelos célébraient hier dimanche la | vlhe. président des Anciens 

BAISJ!EUX 
LA FÊTE FÉDÉRALE * 

DES ANCIENS COMBATTANTS 
Dimanche s'est déroulé* avec un grafM 

fcuccés la fête fédérale organisa* par la 
fédération des Anciens Combattants, com
prenant les communes d'Anstalng, saslséaux, 
Sainahin Oruson. Bouvins*. Fore**, Tl**SIH 
et chèreng 

La Journée a débuté par un* mess* célé
brée a 1* h., a la mémoire des soldats mon* 
peur la France, en l'Klls* du Oraad-assi-
sieux et a laquelle assistaient M. Outura, 
maire, et les détéarstlons ds* groupaeaeais. 
M. l'sbbt Lepers curé de la parois*», a rest
au hommage, après l'Evangile, aux eoaabat-
tants qui ont fait le aacrUVos d* leur vie 
pour le salut d* la Patrie. 

Au cours de Is cérémonie, la Philharmonie 
donna un audition très apprécié* par l'a*-
slstanc* 

A la sorti* de l'éxltse. un* g*rb* d* Ocura 
fut déposé p u M. Segoa. délégué d* l'DJI.0. 
représentant M Ootrdacrt. au pied du Mo
nument aux Morts. 

L'aprés-oudl. de 15 à lé B.. eut lieu, a la 
Maine. I* réception da* sociétés d* ssuasea» 
qui >nromp*giïal*nt les divers gimin——il* 
d'sncîenv combattent* 

Un cortex» se forma a 1* b. et e* ggês 
vers Is Monument aux Mort*, oh da* «se
cours fuient prononcés par M. Mer, 
gon. Oui ter» maire de BalsMux. et 

~S 

fête du travail. | M 8*won excusa d'absence «a M. <ss*j-
Le rassemblement de. société* s'effectua . „ * " ' T. ' '°u .* . P"rl": n ' •'•>•««*» " 

a 9 h. 30. a la Maison syndical*, puis le 
cortège, composé des membre* de la J.O.C., 
de la J.O.C.F.. des Ligues ouvrières et des 
Syndicats? libres se rendit a l'église Salnt-
Maclou. 

M. l'abbé Leroy, vicaire, célébra la masse 
assisté de MM. lea abbés Avrln et Dujardln. 
La chorale mixte paiosasiale interpréta 
avec talent la mess* de saint Mudou. 
composé psr M. l'abbé Deamarchelter. son 
chef dévoué. M. le chanoine Duton, direc
teur des oeuvre*, exposa dans son sermon 
les caractéristiques de l'organisation chré
tienne du travail et forma de* veaux pour 
son développement. 

A l'issu» d* la messe, une réunion intlm* 
eut lieu a la Maison syndicale, sou* la 
présidence dé M. L. Blaln. secrétaire gêné- j 

1 des Syndicats libre* d* Rouhalx-Tour-
colng, entouré d* MM. Papeller. président 
de la aectlon local*: J.-B. Denis, vice-pré-
stdent: Ducomet. secrétaire d* Roubaix. 

M. Oeorges Torcq. préaident de l'Union 
régional* de* Syndicats libres, rappela le 

pallié de Baialeux ds son blenveUlaat ae-
cueil et de l'aide généreuse qu'eu* a astper-
tée à l'organisation d* oetté rat* D ssistjsal» 
1 activité de l'U.N.C. qui. a'isttplrant d* as 
magnifique devise « Unis comme su froat * 
constitue, a-t-tl dit. « un groupe bien oswa-
n'sé et ties homosén*: s* «ortrtne **t nette 
et précise, son loyalisme est absolu » 

M. Savon offrit ensuit* à la 
Combattants belges de BlaaMssaa 
aux couleurs françaises. *n 
d «mité et de confraternité d'an 
noue* que :• prochaine fée* fassteaas _ . 
Heu en 1*38. le premier dimanche d* Juta. 4 
Oruson 

L* médaille militaire fut lésais* à M. 
Stapé. par M Marcel gagea. *t la erattt «M 
combattants » MM. Jceaé ts—ffr». ixasextt. 
Alphonse Lspoutr*. Ju!*a s*St*s** *t sseaatsasl 
Desombre. 

Dans Is soirée la fêt* s'acheva par g*sat>at-
lenti concert» qu* dussisés—t. car «a saeasjsM 
d* la Mairie, la * Ftunlly-atarsnesils * de 
Camphln. le Cercle Amical d* l i a né» «a «f 
la Minique Municipal*: sur M tassa,»* du 
h i M de* Du—us* sa M—l«*s ss>sx*a*jas*a 
d* Ohéreng. 1" « Ar*nir > da Oisaxaata a» la 
raubarxaoïu* «6 aajMiaa 
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